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Libreville, le 27 février 2023 (Hôtel Boulevard) 

 

Monsieur le Premier Ministre de la République gabonaise ; 

Monsieur le Ministre de la jeunesse et des sports ; 

Madame le Ministre de l’économie forestière, du développement 

durable et de l’environnement de la République du Congo (RDC) ; 

Monsieur le Président de la Commission de la CEEAC ;  

Monsieur l’Ambassadeur de France au Gabon ; 

Monsieur le Représentant de l’UNICEF ; 

Monsieur le Directeur Général du Pôle National de Promotion de 

l'Emploi (Gabon) ; 

Monsieur le Directeur Général de la Jeunesse ; 

Mesdames et Messieurs les Représentants des Partenaires 

Techniques et financiers ; 

Mesdames et Messieurs les représentants des Organisations non 

Gouvernementales, du secteur Privé et de la Société Civile ; 

Distingués Invités ; 



Mesdames et Messieurs ; 

Chers jeunes ; 

C’est un honneur de me tenir devant vous ce lundi 27 février 2023, en 

tant que Co-Fondateur et Président des Affaires Politique et 

Techniques de l’Alliance Panafricaine pour la Justice Climatique 

(PACJA) dans le cadre de la première édition du One Forest Youth 

Forum qui a pour thème : « la jeunesse face aux enjeux du 

développement des écosystèmes forestiers ». 

Parce que ce forum épouse l’esprit du plan de Convergence en matière 

de gestion durable des forêts et de l’implication des jeunes sur les 

questions en lien avec l’environnement que l’Alliance Panafricaine 

pour la Justice Climatique (PACJA) encourage cette initiative qui se 

tient en prélude du One Forest Summit qui réunira les chefs d’état 

africains et le Président français Emmanuel Macron autours des 

questions de préservation et de gestion durable des forêts tropicales. 

 

Mesdames, Messieurs ; 

Chers jeunes, 

Le changement climatique représente le plus grand défi auquel 

l’humanité est confrontée depuis les trois dernières décennies. La 

menace que fait peser le réchauffement global sur les sociétés 

humaines et les écosystèmes est croissante. Le dernier rapport du 

Groupe d’Expert Intergouvernemental sur l’Évolution du Climat (GIEC) 

vient de confirmer la gravite de cette menace en précisant que le 

changement climatique risque de produire des effets néfastes sévères 

et irréversibles.  

En dépit de la contribution infime du continent africain aux émissions 

de gaz à effet de serre (4%), les africains subissent de plein fouet les 

effets néfastes du changement climatique. Sécheresse, inondation, 

famine sont devenus leur quotidien. Pour y faire face, la jeunesse 



africaine se mobilise afin de mener des actions de sensibilisation, 

d’éducation et de formation qui devraient permettre de réduire 

l’impact du changement climatique sur l’avenir de l’Afrique. 

Mesdames, Messieurs ; 

Chers jeunes, 

Nous sommes conscients du dynamisme des jeunes au 21ème siècle 

et nous avons pensé que l’une des meilleures façons de s’y prendre 

face aux questions environnementales et climatiques est sans hésiter 

d’impliquer les jeunes, les décideurs publics, toutes les couches 

sociales via des actions concrètes, passant notamment par des 

formations, des partages d’expériences, des sensibilisations etc. 

C’est dans cette optique que l’Alliance Panafricaine pour la Justice 

Climatique (PACJA) a mis en œuvre plusieurs initiatives afin fédérer la 

jeunesse autours des questions en lien avec les changements 

climatiques, le développement durable, la gestion durable des forêts 

et bien d’autres. Il s’agit entre autres :  

- La Campagne du flambeau de la Justice Climatique qui est une 

initiative de PACJA qui a pour but de susciter l’intérêt du public 

africain et coaliser diverses voix africaines pour un objectif 

commun : 

- L’École d'été de Nairobi pour la justice climatique qui éduque à 

la fois les parties prenantes passionnées et les jeunes militants 

du climat en leur donnant plus de connaissances sur le 

changement climatique et en leur fournissant des compétences 

pratiques pour lutter pour la justice climatique à l'échelle 

mondiale ; 

- Le programme des Jeunes Activités du numérique (YDA) qui est 

programme développé par Le PACJA qui vise à impliquer les 

jeunes très actifs sur le numérique dans la sensibisation via les 

réseaux sociaux sur les questions de changement climatiques, 

développement durables etc. 



Un jeune formé ou sensibilisé de par son dynamisme et sa capacité à 

appréhender les concepts peut être le point focal qui va relayer 

l’information et contribuer à un changement de mentalité au niveau 

de sa communauté. 

 

Mesdames, Messieurs ; 

Chers jeunes, 

L’une des problématiques qui nous réunis également ce jour est la 

question relative à la gestion durable des forêts tropicales. 

En effet, L’exploitation forestière industrielle, l’extraction d’arbres à 

grande échelle dans les forêts tropicales est une cause importante de 

disparition des forêts. La dévastation actuelle des forêts d’Afrique, 

d’Asie, d’Amérique du Sud et d’Amérique centrale est directement 

associée à la demande de marchés éloignés, situés surtout dans les 

pays industrialisés, où le bois d’une poignée d’espèces tropicales se 

vend au prix fort. 

Contrairement à ce que disent la plupart des gouvernements et des 

entreprises forestières, l’exploitation du bois ne se traduit pas par une 

amélioration durable du bien-être local. L’appauvrissement et la 

désintégration sociale sont les conséquences les plus fréquentes de 

l’exploitation forestière à grande échelle, dont les activités sont 

souvent centrées sur la corruption.  

Les femmes et les jeunes en sont souvent touchées de façon 

disproportionnée, puisque les produits forestiers qu’ils utilisent et 

gèrent traditionnellement disparaissent avec la forêt. Raison pour 

laquelle, nous prônons pour un développement économique basée sur 

une exploitation pérenne des ressources renouvelables sans 

dommage pour l'environnement et les générations futures. 

 



Mesdames, Messieurs ; 

Chers jeunes, 

 

Nous savons que l’exploitation illicite et la dégradation des forets 

constituent des menaces graves pour les écosystèmes naturelles, pour 

les communautés locales, les populations tributaires des forêts et pour 

leurs représentants qui sont essentiellement des jeunes. Les jeunes 

subissent de pleins les inondations causées par la destruction des 

mangroves, l’avancée de la mer, la montée des eaux, et par la 

destruction de la résilience côtière. Vous l’avez compris, il devient 

crucial que l’adaptation des écosystèmes forestiers soit au cœur de 

nos préoccupation afin de réduire les impacts négatifs des 

changements climatiques qui aideraient les jeunes à saisir des 

opportunités d’emplois verts avec des impacts positifs. Voici pourquoi, 

au nom de l’Alliance Panafricaine pour la Justice Climatique, je lance 

un appel, ici et maintenant, pour une initiative inclusive des jeunes 

pour les forêts et l’adaptation. Au sujet de l’adaptation nous 

constatons qu’elle a toujours été une priorité de l’Afrique, mais 

malheureusement jusqu’ici elle n’a toujours l’attention des autorités, 

notamment pour ce qui est de son financement. Or en 2015, l’Accord 

de Paris avait créé le Global Goal on Adaptation dans le but de 

conduire une action collective sur l’adaptation. Celle-ci devrait être la 

contrepartie de l’objectif de limiter la température mondiale en 

dessous de 2C pour aller vers une égalité avec les ambitions mondiales 

d’atténuations. 

Lors de la COP26, les pays ont établi le programme de travail de 

deux ans Glasgow-Charm el-Cheikh sur l'objectif mondial pour 

l'adaptation (GlaSS) pour améliorer et soutenir l'action d'adaptation 

par le biais d'un processus piloté par les pays.  Compte tenu de 

l'accélération rapide des aléas climatiques dans le monde, la GGA doit 



être définie de toute urgence et doit être éclairée par les risques 

climatiques locaux, les solutions et les limites de l'adaptation. 

C’est pourquoi nous pensons que le financement pour l’adaptation 

devrait revenir de manière à l’Afrique, devrait être doublée comme 

promis à Glasgow et même triple.  Et à l’horizon 2025 nous souhaitons 

que les gouvernants du monde nous disent ce qui sera fait pour parer 

à cette préoccupation majeure. 

 

Mesdames, Messieurs ; 

Chers jeunes, 

Je reste convaincu que notre implication, chacun dans son domaine et 

à notre niveau de responsabilité, permettra de capter toutes les 

connaissances pour mieux prendre les mesures d'adaptation au 

changement climatique et permettre à la jeunesse de faire face aux 

enjeux du développement des écosystèmes forestiers. 

L’Alliance Panafricaine pour la Justice Climatique (PACJA) reste 

disposée à travailler avec les gouvernements, les jeunes, les femmes, 

le secteur privé, les Organisations de la société pour agir ensemble 

pour sauver notre planète. 

Je vous souhaite à tous de bons travaux, et une très bonne 

capitalisation des résultats qui en émaneront. 

 

Je vous remercie !!!! 


